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Alain BAUER a été grand maître du Grand Orient de France (2000-2003).
 
Franc-maçon depuis 1981 (Nouvelle Carthage puis Galilée et l’Intersection), conseiller de l’ordre puis garde des Sceaux (1996-1999), il a participé à l’émancipation du RER, à la refondation du grand chapitre général du Grand Orient de France, Rite français, à la création du Grand Ordre égyptien du Grand Orient de France et à la refondation du suprême chapitre de la Marque et de l’Arc royal.
 
Il est le rédacteur, l’un des contributeurs ou a dirigé la publication des ouvrages suivants : De la régularité maçonnique (EDIMAF, 1999 et 2017) ; Les Grades de sagesse du Rite français (À l’Orient, 2000) ; Grand O (2001 et coll. « Folio », Gallimard, 2002) ; Travaux du souverain chapitre en ses quatre ordres (À l’Orient, 2002) ; Le Grand Orient de France (avec Édouard Boeglin puis Pierre Mollier, PUF, coll. « Que sais-je ? », 2002 et 2012) ; Aux origines de la franc-maçonnerie (Dervy, 2003) ; Images du patrimoine maçonnique (tome 2, EDIMAF, 2003) ; Le Crépuscule des frères (La Table Ronde, 2005) ; Pour retrouver la Parole (avec Roger Dachez, Bruno Étienne, Michel Maffesoli, Table Ronde, 2006) ; Isaac’s Newton Freemasonry (Inner Traditions, 2007) ; Les Mystères de Channel Row (avec Roger Dachez, JC Lattès, 2007) ; Le Convent du Sang (avec Roger Dachez, JC Lattès, 2009) ; À quoi réfléchissent les francs-maçons ? (avec Jean-Claude Rochigneux, Véga, 2010) ; Faut-il avoir peur des francs-maçons ? (avec François Koch, Mordicus, 2010) ; Dictionnaire amoureux de la franc-maçonnerie (Plon, 2010) ; Les Rites maçonniques anglo-saxons (avec Roger Dachez, PUF, coll. « Que sais-je ? », 2011) ; Le Rite français (avec Pierre Mollier, PUF, « Que sais-je ? », 2012) ; Le Petit Dictionnaire des vrais (et faux) frères (avec Roger Dachez, Flammarion, 2015) ; La Franc-maçonnerie (avec Roger Dachez, PUF, coll. « Que sais-je ? », 2016) ; Lexique des symboles maçonniques (avec Roger Dachez, PUF, coll. « Que sais-je ? », 2017) ; Les 100 Motos de la franc-maçonnerie (avec Roger Dachez, PUF, coll. « Que sais-je ? », 2017) ; Nouvelle Histoire des francs-maçons en France (avec Roger Dachez, Tallandier, 2018, et coll. « Texto », 2020) ; Le Livre de la franc-maçonnerie (avec Roger Dachez et autres, Humensis, « Que sais-je ? », 2019).
 
			


Jean-Claude ROCHIGNEUX est enseignant à l’Université Claude Bernard – Lyon 1 et docteur en sciences de l’éducation.
 
Il est le rédacteur ou a dirigé la publication des ouvrages suivants :
 
• Le Tapis de Loge au Grade d’Apprenti (dir.), EDIMAF, 2003, réédité en 2012.
• Le Tapis de Loge au Grade de Compagnon (dir.), EDIMAF, 2003, réédité en 2013.
• Humour et Franc-maçonnerie T1 (en co. avec Jean-Paul Salis), Les Amis de Tristan Duché, 2006, circulaire intérieure.
• Humour et Franc-maçonnerie T2 (en co. avec Jean-Paul Salis), Les Amis Ligériens de la Marque, 2008, circulaire intérieure.
• Humour et Franc-maçonnerie T3 (en co. avec Jean-Paul Salis), Les Amis Ligériens de la Marque, 2017, circulaire intérieure.
• Les relations internationales de la franc-maçonnerie française (en collaboration avec Alain Bauer), Armand Colin, 2010, circulaire intérieure.
• À quoi réfléchissent les Francs-maçons ? (en collaboration avec Alain Bauer), Véga, 2010.


Avant-propos
Préparer le futur de l’être humain, contribuer à l’avènement d’une humanité plus fraternelle et d’une société plus juste est, pratiquement depuis l’origine de la franc-maçonnerie en 1717, et en tout cas depuis le discours de Ramsay, prononcé en 1736, l’un des objectifs que poursuit la franc-maçonnerie tout entière, quelle que soit sa tendance. Ramsay, dans ce discours, invitait les francs-maçons à tendre vers le progrès des connaissances, l’humanisme et l’universalisme, allant jusqu’à affirmer : « Le monde entier n’est qu’une grande république, dont chaque nation est une famille, et chaque particulier un enfant. »
Cette idée, née au cœur du XVIIIe siècle, est fondamentale et fondatrice, en tout cas pour le courant dit libéral de la franc-maçonnerie en France. Elle reste toujours, en ce début du XXIe siècle, l’étoile vers laquelle chemine, dès son initiation, l’apprenti et elle le guide tout au long de son parcours initiatique et humaniste. L’humanisme universaliste est la clef de voûte de la pensée maçonnique.
Envisager une société plus juste, œuvrer à l’événement d’un monde plus fraternel, cela se nomme en langage contemporain « pratiquer la pensée prospective », c’est-à-dire, dans une approche à la fois rationnelle et holistique, préparer le futur…
Ce concept de « prospective », considéré comme science de l’homme à venir, a été créé dans les années 1950 par le sociologue français Gaston Berger. Or les francs-maçons du Grand Orient de France avaient une procédure de « vœux » dès 1844 et de « questions à l’étude des Loges » dès 1900. C’est dire la capacité d’anticipation des francs-maçons du XIXe siècle et du début du XXe siècle, eux qui, comme Monsieur Jourdain faisait de la prose, faisaient de la « prospective » sans le savoir.
On verra, à la lecture de ces vœux et de ces questions, tout ce que la République doit à la franc-maçonnerie et combien le champ de ses questionnements est vaste.
 
Qu’on en juge par ces quelques exemples :
En 1886, le GODF appelait de ses vœux l’abolition de la peine de mort.
En 1889, les Frères abordaient la séparation de l’Église et de l’État.
En 1896, ils se souciaient de l’amélioration du sort des femmes.
En 1900, ils souhaitaient la création d’une Caisse de retraite pour la vieillesse et les invalides du travail.
En 1903, ils appelaient à la participation des ouvriers aux bénéfices, etc.
 
Précurseur de cette démarche, le GODF fut bientôt suivi dans la mise en place de cette procédure par la Grande Loge de France dès 1900, puis par les obédiences françaises mixtes ou féminines de la franc-maçonnerie dite libérale.
Lire cet ouvrage permettra aux lecteurs de prendre conscience de l’apport de réflexion fait par la franc-maçonnerie en France pour faire progresser la société et ses efforts pour que soient traduites, parfois des dizaines d’années plus tard, ses réflexions en textes de lois.
Cela a été possible parce que des hommes, rejoints depuis par des femmes, venus d’horizon divers, ayant des opinions politiques, philosophiques, religieuses différentes se réunissent « à couvert », en laissant leurs opinions particulières à la porte du temple et selon des modalités qui permettent une circulation libre de la parole. Il n’y a pas, à proprement parler, de « débat » en Loge, et encore moins de confrontations. Il n’y a que des hommes et des femmes qui apportent leur point de vue sur un sujet donné, apportant leur pierre à la construction de l’édifice, à la recherche de la Vérité, une et multiple à la fois, ce qui est l’inverse du relativisme de notre société.
Dans ce monde matérialiste contemporain, où un flot continu d’informations, de sur-renseignement sur rien et de sous-information sur tout, empêche les humains de réfléchir avec distance et si possible une certaine « hauteur de vue », où le futile est de plus en plus confondu avec l’essentiel, la franc-maçonnerie est plus que jamais nécessaire. Elle est la « société initiatique des temps modernes1 », le foyer d’une « spiritualité laïque », pour reprendre l’expression du philosophe André Comte-Sponville.
Mais les frères et sœurs, pour initiés qu’ils soient, sont des hommes et des femmes qui vivent dans la société contemporaine et subissent son influence négative.
C’est ainsi que, si le champ des questions est toujours aussi vaste et les questions aussi éclectiques, la capacité d’anticipation s’est érodée au fil des décennies, comme le montre l’intitulé des questions.
Mais la franc-maçonnerie du XXIe siècle dispose d’outils de travail, de réflexion, d’anticipation qui, eux, n’ont pas été usés par le temps et ont montré leur efficacité et leur capacité à envisager « le monde d’après ».
Si l’idéal est un absolu que l’on n’atteint jamais mais nous sert de lanterne tout au long du chemin, soyez assurés que l’idéal de liberté, d’égalité, de fraternité guide toujours les francs-maçons et qu’ils disposent de la même lanterne pour éclairer le chemin.

Jean-Philippe Hubsch
Grand maître du Grand Orient de France
Président du Conseil de l’Ordre

INTRODUCTION
Les traditions maçonniques ont souvent forgé l’identité des obédiences qui fédèrent librement les Loges. Au-delà du choix des rites mettant en scène la transmission des idéaux de l’ordre, le questionnement social a rapidement fait son apparition. Il fut d’abord un désir latent d’affirmation de la souveraineté des Loges au Grand Orient, puis il prit une forme naturelle de dialogue au sein du Grand Orient de France et des autres obédiences françaises.
 
Le samedi 7 septembre 2002, la commission chargée du choix des questions à l’étude des Loges du Grand Orient de France présentait le résultat de ses travaux de la manière suivante :
 
« La commission culture s’est réunie ce mercredi 4 septembre. Sur les 17 régions existantes, 16 étaient représentées. […]
 
Des frères de la commission émirent l’idée de savoir s’il ne serait pas opportun d’éviter de traiter à répétition des thèmes récurrents. Il fut également suggéré de solliciter les instances existantes, telles que les commissions “Culture”, tant régionales que nationales, afin d’aider, dans la mesure du possible, les Loges à contourner les doublons trop fréquents. Un moyen qui pourrait être mis à la disposition des ateliers serait de rafraîchir périodiquement la mémoire des frères en leur faisant parvenir la liste des questions posées au cours des dix dernières années tout en sachant que les archives des ateliers recèlent ces précieux renseignements, mais que nous ne prenons que rarement le temps nécessaire pour aller puiser dans nos livres d’architecture les trésors qui y sont cachés.
 
En revanche, il fut souligné que les sociétés qui forment notre monde actuel connaissent une évolution rapide et qu’il faut reconnaître que les critères d’un sujet traité il y a cinq ans risquent bien d’être caducs, d’une part, et que, d’autre part, il nous faut bien tenir compte du renouvellement normal des frères dans nos ateliers ; les plus jeunes n’ayant pu avoir l’occasion de se frotter aux sujets précédemment traités tant il est vrai que “les pointes les plus dures s’enfoncent dans les matériaux les plus résistants à petits coups de marteaux répétés”.
 
Certains membres de la commission sont frappés par le nombre plus que modeste des questions proposées par les Loges à leurs congrès respectifs et par voie de conséquence s’interrogent sur le fait de savoir à quoi peuvent bien servir les questions à l’étude des Loges. Mais ne serait-il pas superflu de s’étonner dès lors que nous avons appris, dès nos premiers pas en maçonnerie, que nous ne savons ni lire ni écrire ?
 
D’autres membres ont fait remarquer également que ces questions se présentent comme un moyen fédérateur privilégié, une sorte d’université permanente au sein du Grand Orient de France, lequel peut, ainsi, se rendre digne de sa vocation de “laboratoire d’idées” qu’il prétend être !
 
La commission a émis le vœu que chaque délégué, de retour dans sa Loge, incite les frères qui l’entourent à prendre connaissance des synthèses des réponses aux questions à l’étude des Loges, ne serait-ce qu’en utilisant les facilités offertes par le réseau intranet. »
 
			


Nous ne pensions pas nous inscrire aussi fortement dans cette volonté exprimée quand, début 2002, nous avons envisagé de publier l’ensemble des vœux et des questions à l’étude des Loges des principales obédiences françaises, que nous reprenons aujourd’hui en les actualisant.
 
À noter que la Grande Loge traditionnelle et symbolique Opéra et le OITAR ne proposent pas de questions à l’étude à leurs membres.
 
			


Ce petit – et encore incomplet – travail historique vise essentiellement à mettre en perspective les travaux des principales obédiences de la franc-maçonnerie en France, garantissant ainsi cet équilibre murmuré par Anderson dès 1723 et affirmé fortement après 1877.

AB et JCR

AU GRAND ORIENT DE FRANCE
Chaque année, dès les premiers jours de septembre, le Grand Orient de France réunit les délégués de toutes les Loges de l’obédience en une assemblée générale (convent) qui a pour objet de contrôler sa gestion financière et de déterminer sa politique générale. En outre, cette assemblée choisit des « questions à l’étude des Loges » parmi celles que proposent les Loges et que sélectionnent les congrès régionaux. Ces questions sont ensuite traitées par toutes les Loges : elles font parvenir leur rapport à chaque région qui établit une synthèse. Ensuite, les synthèses sont groupées et diffusées à toutes les Loges de l’obédience : elles dévoilent alors les convergences et les diversités du Grand Orient. Ces questions sont de plusieurs natures : elles portent sur la laïcité, la paix, les Loges de l’extérieur (hors de l’Hexagone), les problèmes d’éthique et de symbolisme ainsi que les sujets économiques et sociaux.
 
Il faut rappeler que, de 1845 à 1899, les « questions à l’étude des Loges » étaient appelées « vœux de convent ». Elles sont nées dans des circonstances très particulières : en effet, une Loge de Paris, « La Clémente Amitié », créa un système de communication horizontale entre les Loges, permettant de poser dans le cadre d’un bulletin les questions qui paraissaient intéressantes à débattre au convent. Cette Loge que nous qualifierions aujourd’hui « de gauche » s’attira les foudres des dignitaires du Grand Orient de France, plutôt orléanistes. L’obédience créa alors officiellement les vœux des convents et désamorça ainsi cette initiative quelque peu déstabilisatrice. Cela dura jusqu’en 1899, mais la multiplicité des vœux obligea l’obédience à les regrouper en grands thèmes ; ainsi naquirent les questions à l’étude des Loges.
 
Rappelons cependant qu’il n’existait, au siècle dernier, rien de comparable aux organismes structurés que nous connaissons aujourd’hui dans le domaine de la recherche économique et sociale, ni même aucun parti politique vraiment organisé, tout au plus des regroupements idéologiques : monarchistes, bonapartistes et républicains. Rien qui permette de vastes études à l’échelle nationale. Conscients de ce manque, nos grands ancêtres ont utilisé la seule organisation vraiment structurée de l’époque, le Grand Orient de France, pour des recherches économiques et sociales dans un cadre collectif et national qui s’y prêtait admirablement.
 
C’est ainsi que le Grand Orient de France a préparé des dossiers concernant les problèmes de société, des documents introductifs aux textes législatifs et a surtout tracé des perspectives d’ordre social en vue d’améliorer le sort des humains dans sa réalité la plus quotidienne et de permettre un meilleur fonctionnement des différentes structures de l’État. Ces textes réfléchis et affinés – les francs-maçons ne sont pas soumis aux aléas des pressions politiques en vogue – sont proposés aux parlementaires qui acceptent de s’en faire les ardents défenseurs.
 
La IIIe République est l’une des périodes les plus remarquables de l’histoire de la franc-maçonnerie. Le Grand Orient de France se considère comme « la République à couvert », c’est-à-dire qu’il s’identifie aux idéaux républicains. Ses membres (de 17 000 à 30 000) sont très actifs dans la vie associative.
 
Le 1er mars 1910, la circulaire no 1 du frère Bouley, alors président du Conseil de l’Ordre, assisté du frère Sembat, précisait que les questions à l’étude « avaient le mérite d’appeler de la façon la plus sérieuse l’attention des maçons qui ont placé en titre de leur constitution l’amélioration matérielle et morale de l’humanité ». Cette même circulaire invitait à ne pas se borner à fournir des conclusions sommaires. Le frère Bouley poursuivait : « La préoccupation du Conseil de l’Ordre est inspirée, en outre, par son vif désir de détourner nos Loges des discussions personnelles ou d’ordre électoral, qui sont de nature à dissiper leurs membres, pour les ramener à l’étude plus haute des questions philosophiques, qui sont l’honneur et la raison d’être de notre ordre. »
 
Les convents élaborent des projets de réforme de la société et ont pu être comparés à des « laboratoires législatifs ». Ces projets sont parfois adoptés, édulcorés ou rejetés, comme l’abolition de la peine de mort, le divorce par consentement mutuel ou l’impôt sur le revenu (progrès social essentiel et rupture avec les « quatre vieilles » et l’Ancien Régime).
 
Tous les grands thèmes politiques, sociaux, économiques évoqués à cette époque constitueront la base des acquis essentiels du XXe siècle :
– Le premier thème est la question sociale. Les Loges ont élaboré des projets de réforme globale de la société, mais elles ont aussi traité de sujets très concrets : la lutte contre la tuberculose, l’alcoolisme, l’habitat (les habitations à loyer modéré ou HLM), l’impôt sur le revenu, la dépopulation et l’exode rural, la famille, la protection maternelle et infantile (PMI), la prostitution.

– Le deuxième thème porte sur la législation du travail. Les Loges ont formé des mutualistes et des syndicalistes et appuyé le mouvement ouvrier naissant.


Dès 1895, les francs-maçons ont pris une part active à l’élaboration de la Confédération générale du travail ; en 1906, la charte d’Amiens confirme les idées de cette centrale syndicale qui « groupe, en dehors de toute école politique, tous les travailleurs conscients de la lutte à mener pour la disparition du salariat et du patronat ». Cette solidarité humaine se décèle également dans l’établissement d’une caisse commune, les assurances sociales ; les francs-maçons du Rite écossais ancien et accepté ont établi, dès 1894, à l’image du compagnonnage, une « société de secours des francs-maçons » dont les statuts ont été largement repris par les assurances sociales.
 
Elles ont porté jusqu’à leur terme les espoirs du peuple : le repos hebdomadaire, la semaine de 40 heures, les assurances sociales, les retraites ouvrières, le droit syndical, la caisse de retraite, le chômage, les maladies professionnelles, le droit de grève qu’Arthur Groussier mettra en forme dans le « Code du travail ». En 1900, une nouvelle thématique apparaît dans les questions à l’étude des Loges, avec la poussée socialiste qui commence alors à se manifester dans les travaux choisis : salariat, participation aux bénéfices, principe de la collectivisation, création d’un ministère du Travail, amélioration du sort des travailleurs, abolition de la misère, relation entre travail et capital, impôt progressif…
– Le troisième thème est la promotion et la défense de la laïcité. Le vote des lois Jules Ferry n’est que l’aboutissement d’une longue campagne menée en particulier par les Loges qui ont, ensuite, proposé de vastes réformes du système éducatif (enseignement des filles, enseignement technique et agricole…). Elles ont également participé à la campagne de laïcisation qui s’est conclue par la loi de séparation des Églises et de l’État.


Plusieurs questions portant sur l’enseignement persistent, de même que sur le fonctionnement : programmes scolaires, recrutement des maîtres, matériels pédagogiques, enseignement technique et apprentissage dans l’industrie…
 
Un autre thème repose sur la réforme administrative : décentralisation politique et administrative, inamovibilité de la magistrature, fonctionnement du ministère de l’Intérieur (et son éventuelle suppression). Se maintiennent les débats sur la séparation de l’Église et de l’État, le problème des congrégations, le scrutin par liste, le scrutin majoritaire à deux tours…
 
Le dernier grand volet est international. Le Grand Orient de France a été favorable au maintien de la paix et a voulu promouvoir l’arbitrage international. Il a œuvré pour le rapprochement avec la république de Weimar et établi les projets de réforme de la Société des Nations transformée en un parlement mondial disposant d’une force armée au service de la démocratie.
Voici quelques-unes des lois étudiées dans les Loges et qui ont enrichi, au fil des ans, les codes, les lois et les procédures de la République :
1848 : abolition de l’esclavage, liberté d’association, lois sociales.
 
30 juin 1881 : liberté de réunion.
Pour se réunir, il fallait auparavant présenter une demande, obtenir l’autorisation et la présence obligatoire d’un officier de police (convent de 1879).
 
28 mars 1882 : enseignement primaire obligatoire, laïque et gratuit.
Préparée en Loge et présentée par le frère Jules Ferry, cette loi capitale pour la République, qui réduisait l’influence du clergé et des classes possédantes, faisait obligation pour chaque commune de posséder son école laïque.
 
21 mars 1884 : autorisation et légalisation des syndicats professionnels.
Cette loi abrogeait la loi de 1791 (texte débattu aux convents de 1879-1881 et voté en 1882).
 
5 avril 1884 : organisation communale.
Cette loi libérale donne une large autonomie à la commune. Le maire est élu librement par le conseil municipal et n’est plus désigné par le pouvoir central (les préfets) (convent de 1882).
 
27 juillet 1884 : légalisation du divorce.
Cette loi fut présentée et défendue par le frère Alfred Naquet.
 
			


20 juillet 1886 : développement des caisses de retraite pour la vieillesse (convent de 1882).
 
2 novembre 1892 : réglementation et limitation du travail des femmes et des enfants (convent de 1890).
 
30 novembre 1894 : première loi sur les habitations à bon marché (HBM).
Loi présentée et défendue par le frère Paul Strauss.
 
9 avril 1898 : organisation des sociétés de secours mutuels (convents de 1891 et 1892).
Reconnaissance du principe du droit à réparation pour les sinistrés.
 
1er juillet 1901 : liberté d’association.
Cette loi étudiée et mise au point par les associations ouvrières fut appuyée au Parlement par l’ensemble des francs-maçons. C’est l’amendement déposé par Arthur Groussier qui lui donnera toute son ampleur.
 
10 juillet 1901 : assistance judiciaire.
Cette loi permet aux indigents de se défendre en justice. Elle fut soutenue vigoureusement par les francs-maçons.
 
9 septembre 1905 : séparation des Églises et de l’État.
Cette loi, longtemps demandée par les francs-maçons, fut défendue et votée grâce à la ténacité des parlementaires membres de l’ordre maçonnique.
 
3 avril 1910 : retraites ouvrières et paysannes.
Cette loi, ancêtre de la Sécurité sociale, fut proposée et défendue par le frère René Viviani, avocat.

Des réflexions plus « modernes »
Plus récemment, c’est le fruit d’un travail obscur et persévérant dans les Loges, puis l’intervention de nombreux frères qui ont permis des réalisations importantes comme la création de la Sécurité sociale. Ont également été étudiés : la libéralisation de la contraception et l’IVG, la majorité à 18 ans, la suppression de la peine de mort, la décentralisation, le PACS, le droit de mourir dans la dignité, la construction européenne, la manière de rendre la justice aux citoyens, la défense de la liberté de la recherche scientifique…
 
L’immigration, la mondialisation, la liberté d’expression, l’identité nationale, la sécurité et les libertés publiques sont débattues dans les Loges du Grand Orient de France depuis 2002.

Vœux émis par les Loges
1844
• Rapport sur la mission de la franc-maçonnerie au XIXe siècle.

• Rapport sur la colonie agricole et industrielle de Petit-Bourg.

• Rapport sur la société de patronage pour les enfants pauvres de Lyon.

• Cours de morale et de philosophie institués au sein de la Loge Saint-Jean de Jérusalem.

• Rapport sur le secret en maçonnerie.


1845
• Rapport sur le secret en maçonnerie (suite).

• Rapport sur les documents concernant le Rite écossais ancien et accepté.

• Rapport sur la Maison centrale de secours maçonnique.

• Rapport sur la question de l’influence du dévouement sur la morale.

• De la source de la fraternité parmi les hommes.

• Part de l’association dans le développement de l’intelligence et le cœur de l’homme.


1846
• Rapport sur la position exceptionnelle des maçons israélites en Prusse.
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